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cetle Tortue de terre aussi bien que la Tortue de mer étaient sans doute 
importées à Maurice, ce qui s’expliquerait, puisque nous savons, d'après 
les documents consignés par M. A. Milne Edwards dans son travail déjà 
cité, que des milliers de Tortues, surtout terrestres, mais aussi marines, 
furent, de 1759 à 1761, transportées de la première de ces îles à la seconde. 
Ces arrivages se continuaient peut-être au temps de Gomimerson, quoique, 
dès 1761, au dire de l'abbé Pingré(?, ces Reptiles y fussent devenus 
ares, surtout les individus de grande taille. 


Sur UN COLÉOPTÈRE NOUVEAU DE LA FAMILLE DES LYCTIDES, 


par P. LESNE. 


La famille des Lyctides, au sens restreint du mot, c’est-à-dire en en 
excluant les Hendecatomus , conslitue, parmi les Coléoptères, un petit groupe 
fort homogène, et il y a grand intérêt à faire connaitre les formes de cette 
famille s’écartant tant soit peu du Lype habituel. Tel est le cas pour l'espèce 
suivante, qui fait partie des collections du Muséum d'histoire naturelle. 


Lyctus cornifrons nov. Sp. 


L. 2 : J2 mill. Elongatus, subparallelus, rufescens, parum nitidus, elytris dilu- 
tioribus. Caput transversum, fronte minutissime reticulato, utrinque bidentato, 
medio cornu compresso, elevato, sat acuto instructo; clypeo brevi, antice late 
emarginato, angulis anticis acutissimis. Oculi magni, globosi, prominentes. An- 
tennæ basim prothoracis haud attingentes, articulo 
tertio articulis sequentibus funiculi longiore, ar- 
ticulo primo clavæ ad apicem gradatim dilatato, 
leviter elongato, secundo minore, subcirculari. 
Labrum brevissimum, vix perspicuum. Mandibulæ 
parvæ, haud prominentes, apice sat graciles. Pro- 

Fig. 1. ‘thorax vix elongatus, antice leviter dilatatus, angu- 
Lyctus cornifrons Lsn. lis anticis rotandatis, posticis rectis , acutis, minute 
spiniformibus, lateribus subrectis, vix sinuatis, 
haud marginatis, postice minutissime serrulatis; 
margine anteriore rotundato, medio brevissime bilobato (lobis leviter reflexis), pos- 
teriore medio recto, ad angulos a basi elytrorum divergente; supra medio longitu- 
dinaliter impressum, minutissime reticulatum, pilis brevissimis, densis, crassis, 
claviformibus antice et lateraliter hirsutum; infra pleuris reticulatis. Scutellum 
transversum, rectangulum. Elytra parallela, antice truncata. postice conjunctim 
rotundata, prothoracis basi parum latiora, prothorace haud triplo longiora; leviter 
punctato-striata, striis internis obsoletis; pilis erectis minutissimis haud aperte 
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0) Voir la citation du journal manuscrit de cet astronome reproduite dans mon 


travail de 1893, p. 267. 
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seriatis adspersa. Corpus subtus læve, nitidum. Prosternum leviter tumescens, 
coxis anterioribus vix longius. Abdomen segmentibus quinque conspicuis compo- 
situm, segmento primo longiore, lobo intercoxali magno, apice late truncato, 
ultimo brevissimo, simplici. Pedes breves, calcari tibiæ anticæ minute, tarsorum 
articulo ultimo haud incrassalo. 


Celle espèce est fondée sur un exemplaire unique recueilli à Obock, par 
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Fig. 9. 
Lyctus cornifrons Lsn. 


M. Maurice Maindron. La présence d’une corne 
médiane frontale la distingue, dès le premier coup 
d'œil, des autres espèces de Lyctides connues jus- 
qu'ici; mais l'intérêt qu’elle présente consiste sur- 
tout dans la coexistence chez elle de certains carac- 
lères venant à l'appui des arguments déjà fournis 
par T. L. Casey ®© en faveur de la fusion des genres 
Trogoxylon® et Lyctus. Chez le Lyctus cornifrons , 
la conformation de lépistome est, en effet, sem- 
blable à celle de l’épistome des Trogoxylon, tandis 
que les angles antérieurs du prothorax sont large- 
ment arrondis et que les élytres sont striées comme 
chez les Lyctus. D'ailleurs, les rangées longitudi- 
nales de poils bien apparentes sur les élvtres dans 
ce dernier genre n'existent pas ici. 

La vestiture des parties antérieures et du bord 
latéral du prothorax cst assez remarquable. Elle se 
compose de poils assez denses, très courts, épais, 
claviformes, non arrondis, mais pourvus d'une 


pelite pointe excentrique au sommet. ll faut voir très probablement, dans 
cette vestiture spéciale du pronotum, homologue, quant au rôle physio- 
logique, de la râpe d'appui des Bostrychides hypocéphales. 


DESCRIPTION DE LA LARVE ET DE LA NYMPHE DU CHARANÇON 
DE LA NOIX DE Kora (BaLaxoGasrris KkoLx Deser. ), 


PAR P. LESNE. 


Parmi les matériaux d'étude recueillis en Guinée française par M. le 
D' Maclaud et déposés au Muséum d'histoire naturelle, figure, sous ses 
divers états, un Coléoptère de la famille des Curculionides qui se développe 


Ann. New-York Acad. Scienc., VE, nov. 1891, p. 12. 
@ Voir Leconte, New spec. of North Amer. Coleopt., 1865, p. 104, et E. Reit- 
ter, Verhandl. der K. K. zool.-bot. Gesellsch. in Wien, 1878, p. 199. 


